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Vraiment ! le Seigneur 
est ressuscitéʼ̓ MOT DʼORDRE | AVRIL.025

Lors du 29e Chapitre Général de la Société de Saint 
François de Sales, le Père Fabio Attard a été élu comme 
11e successeur de Don Bosco. Né le 23 mars 1959 à 
Gozo, Malte, le Père Fabio Attard a grandi à Victoria. Sa 
vocation a commencé à prendre forme pendant ses 
années passées au Grand Séminaire de Gozo 
(1975-1978). Par la suite, il a intégré lʼaspirantat salésien 
au Savio Collège de Dingli à Malte, puis sʼest préparé au 
noviciat de Dublin. Le 8 septembre 1980, il a fait sa 
profession religieuse comme Salésien de Don Bosco à 
Maynooth en Irlande...(Credit Ans)

Se laisser faire comme lʼargile dans 
les mains agiles du potier, se laisser 
dʼabord regarder, se laisser appeler, 
se laisser aimer. Ah! chers jeunes, 
laissez Dieu être Dieu en vous, dans 
les goutes froides de votre cœur, 
dans les larmes dʼinnombrables 
proches que vous aviez enfermés 
dans votre cœur, hier et avant-hier. 
Cʼest pâques, le sommet de ta vie 
chrétienne, laisse le ressuscité, 
ressusciter dans les lieux sombres et 
arides de ton cœur il ne demande que 
ça. Nʼaie pas peur, il tʼaime, chaque 
jour il crie ton nom et nʼattends quʼune 
chose, que tu te retournes, même si 
tu auras du mal à aller vers lui, lui par 
la croix court vers toi, essaie juste de 
le regarder et de te laisser regarder. 
Ah! si tu savais combien à la croix il ne 
pensait quʼà toi et à toi seul, cʼest la 
subjectivité de lʼœuvre de la croix, 
quand il fit éléver sur cet instrument 
de supplice, il se mit à penser à toi, 
essaie de tʼimaginer la scène nʼest ce 
pas la plus belle lettre dʼamour que tu 
puisses recevoir ?

     Dgt.Honore.Mbila

QUI SOMMES NOUS ?
Unifundishe, parce que plus que tout au monde je veux savoir, je veux apprendre et apprendre 
de notre seigneur Jésus, cʼest lui le maître qui se trouve au cœur de Unifundishe. Dans le but de 
toujours entretenir notre flamme pour le christ notre Roi, toujours plus vive, Unifundishe est le 
bulletin du mois quʼil vous faut pour tonifier votre service pour le christ. Unifundishe…Parce que 
je veux savoir.

POUR NOUS CONTACTEZ | SI VOUS AVEZ A RACONTER
Honorembila10@gmail.com | +243 99 19 59 044 | 
+243 998 205 516 |  Eliaskasama@gmail.com

Chers Kiro,
A partir de ce mot dʼordre du mois dʼavril : « Vraiment ! le Seigneur est 
ressuscité ». il est évident que le tombeau est vide et que la Victoire de la 
Vie sur la mort est proclamée, car le Christ, notre Roi et le Messie, est 
ressuscité pour devenir Vivant éternellement. Ayant vécu parmi nous en 
tant quʼhomme, de chair comme nous, il est né, a vécu, est mort violem-
ment, a été crucifié et enseveli, pour ressusciter en suite. Sans sa résur-
rection, il nʼaurait rien à proclamer ni à croire, notre foi serait vaine.
Ce mot dʼordre nous renvoie à la joie de notre baptême et à la vie dans le 
Christ ressuscité. En dehors du Christ, menant une vie de péchés, nous 
sommes considérés comme « morts », sans vie spirituelle, mais lʼœuvre 
Divine nous tire de cet état par la résurrection (2 Corinthiens 5 :15).
Le Seigneur est vraiment ressuscité, et comme les disciples, nous 
devons aussi le chercher de toutes nos forces, mais pas parmi les morts. En 
effet, celui qui est vivant doit être là où il y a la vie. Cʼest pourquoi il est 
important de rechercher le Christ non pas parmi des chrétiens divisés par 
la haine et le tribalisme, des chrétiens engagés dans des luttes stériles et 
dʼautres antivaleur, des Chrétiens vides dʼamour de Jésus-Christ et de pas-
sion pour lʼEvangile. Il faut plutôt le chercher là où se construisent des com-
munautés centrées sur Jésus-Christ. Ces communautés savent que « là où 
plusieurs sont réunis au nom de Jésus, il est là au milieu dʼeux ». 
Pour rencontrer le Christ ressuscité, il est nécessaire de le chercher non 
pas parmi des personnes sans vie spirituelle, dépourvues des valeurs 
Chrétiennes mais dans des milieux où lʼon vit selon lʼEsprit de Jésus 
Christ.
DGT.MUKAZ MBUMB Emmanuel (St Martin)

St Luc 24 ; 34a.
Mt 28, 6)



‘P̓our que cette Pâques compte...
Le long chemin de carême, avec ses privations et ses fêtes, touche véritable-
ment à sa fin. Pâques est là !
Loin de la longue liturgie, riche et belle en profondeur de lʼhistoire du salut, 
Pâques est aussi devenu un moment que nous avons limité à la festivité. Elle 
est restée une festivité chrétienne, limitée aux réseaux sociaux et, pire, com-
merciale.
Pâques, cʼest la résurrection du Christ, un message dʼespérance dans un 
monde où lʼavenir fait peur. Oui, cet avenir sombre pour une jeunesse qui voit 
le monde évoluer technologiquement, mais qui perd de plus en plus tout sens 
des valeurs morales. Lʼaccessoire est devenu essentiel, et lʼessentiel mis de 
côté. Lʼespérance que, des situations les plus désespérées, les plus perdues, où 
la défaite sʼannonce absolue, Dieu peut faire naître le meilleur de lʼhistoire.
Le plus grand " Je tʼaime " a été écrit avec le sang dʼun innocent, condamné 
pour chaque humain, afin que les hommes que nous étions, déclassés de tous, 
aient part à la vie éternelle. Un amour inconditionnel qui te dit que, même au 
milieu de ton péché le plus lourd, le plus honteux, tu as une place, oui, une 
place de choix dans son corps.
Pâques, un passage de la mort à la vie, de la dictature, de la surconsommation 
et de la dépendance, de toute la course à se conformer au monde, à la liberté 
en Christ.
Pour que cette Pâques compte, cʼest donc dans nos prisons, de nos heures 
tardives devant les écrans, dans les plaisirs passagers, quʼil nous faut sortir.
Si le peuple dʼIsraël devait sortir dʼÉgypte, il nous faut encore lancer un regard 
sur notre Égypte actuelle. Non faite de travaux lourds de briques, mais de la 
surconsommation de tout ce qui est technologique. Non faite dʼun Pharaon, 
mais de différents maîtres plus puissants et avec une plus grande exigence : 
lʼargent, la drogue, lʼimmoralité sexuelle, et tant dʼautres.
Sortir de la dépression de ne pas être à la hauteur des attentes des hommes, de 
ne pas sʼintégrer dans ce que le monde appelle modernité, de la peur de ne pas 
plaire à la foule, de la honte dʼêtre différent parce quʼon respecte les valeurs 
chrétiennes, mais aussi de la crise de la moralité qui ne dit pas son nom. Pour 
que cette Pâques compte, il faut oser :
Oser proclamer un Alléluia, dans un monde de plus en plus connecté à tout 
sauf à Dieu, un monde qui se veut de plus en plus non pratiquant, de plus en 
plus athée, binaire, avec une identité de genre de plus en plus imprécise, pour 
ne pas dire en dehors de la volonté de Dieu.
Cʼest oser dire non aux antivaleurs : avortement, homosexualité, lesbianisme, 
corruption, impudicité, tribalisme, sectarisme.
Oser entreprendre, repartir sur de nouvelles bases, recommencer à zéro, faire 
de nouvelles rencontres, redécouvrir lʼÉglise, ressouder une famille divisée, 
oser dire un Alléluia au milieu des situations qui font peur, qui nous poussent à 
douter de lʼamour de Dieu.
Car Pâques, cʼest lʼaccomplissement dʼune lettre dʼamour que Dieu écrit 
dans lʼhistoire de lʼhomme depuis la création.
Fabrice SANGWA. Jeune Paroisse St Esprit.

Fabrice SANGWA. 
Jeune Paroisse St Esprit.

Le mot de ma vie...
la Fornication |

Cʼest lʼunion charnelle en 
dehors du mariage entre 
un homme et une femme 
libres (CEC §2353), ou 
avec une personne liée par 
un vœu religieux. Même si 
aujourdʼhui ce mot est peu 
usité, le péché quʼil 
désigne découle du non 
respect du plan divin et de 
la dignité humaine. Pour 
lʼEglise, la sexualité et le 
plaisir sexuel sont des 
aspects de lʼamour conju-
gal et un moyen de parfaire 
lʼunion corporelle et spiri-
tuelle entre homme et 
femme

Voici ma parole dʼhonneur au christ mon chef, je resterais fidèle à la 
charte et aux engagements de mon baptême.
La promesse youpi est un sacrifice pour le christ grand chef, une 
offrande quʼun youpi fait au christ, en récompense le christ renouvelle 
ce jeune engagé en ressuscitant avec lui le jour de Pâques pour faire 
de lui son garde. Nous le savons tous, Dieu avant dʼenvoyer quel quʼun 
en mission il le choisit, le purifie le bénit et lui confie une mission (luc 
1, 26-38) à lʼinstar de de notre mère marie, mère du Kiro, un youpi est 
choisi, purifié à travers la confession et est béni pour recevoir une 
mission qui est dʼêtre Garde du Grand Chef.Dgt.PATRICK NSAKA 

Paroisse ReinD A̓



L'Église est une seule réalité complexe, unissant une dimension humaine et 
une dimension divine (Lumen Gentium 8). Sa structure hiérarchique confère un 
pouvoir aux responsables ; un pouvoir qui, selon l'enseignement radical du 
Christ (Mt 20, 25-28), est particulièrement difficile à vivre.
La dimension sacramentelle donne à Pierre, et à ses successeurs, un pouvoir 
spirituel (Mt 16, 19). Cependant, il arrive que ce pouvoir hiérarchique, donné par 
la mission, soit détourné à des fins personnelles. De même, le pouvoir de 
miséricorde confié aux prêtres peut parfois être exercé de manière inappropriée. 
Il est crucial de se rappeler que « l'ordination sacerdotale ne garantit pas la 
sainteté, et l'autorité peut devenir une source d'orgueil ». (Victimes dʼabus 
dans lʼÉglise, Béatrice Guillon, p31)

Prière
Pour pour
les jeunes

Seigneur Jésus, Agneau pascal ressusci-
té,  éclaire les jeunes du monde, spéciale-
ment ceux de notre pays,  
pour quʼils redécouvrent le sens de 
Pâques  et embrassent les valeurs de Ton 
Église.  Que Ta Résurrection renouvelle en 
eux lʼespérance.  Amen.

KATELE KASAMA ELIE
JEUNE DE LUMIERE

Alors que les abus sexuels constituent la forme dʼabus la plus médiatisée et la plus dévastatrice, impliquant 
des actes à caractère sexuel commis par des membres du clergé ou des personnes ayant une autorité au 
sein de l'Église sur des personnes vulnérables.
Ici, il est essentiel de souligner une autre forme  dʼabus, en lʼoccurrence, les abus de pouvoir.
Ils se manifestent sous plusieurs formes notamment par une manipulation psychologique et spirituelle, où 
une personne en position d'autorité religieuse utilise son influence pour dominer, contrôler ou exploiter une 
autre personne au nom de la religion. Cela peut inclure la culpabilisation excessive, l'isolement, l'exigence 
d'une obéissance aveugle, ou l'interprétation abusive de textes sacrés pour justifier la domination.
Ils exercent une pression indue sur la conscience d'une personne, en lui dictant ses choix moraux ou en 
lui imposant des règles strictes et infondées, allant au-delà des enseignements fondamentaux de lʼÉglise. 
Outre cela, ils font un usage inapproprié du pouvoir dans la gestion des biens de l'Église, le favoritisme, la 
dissimulation d'informations, ou la prise de décisions sans transparence ni consultation.
De manière générale, cela englobe toute situation où une personne investie d'une autorité ecclésiale 
(prêtre, responsable de groupe, etc.) utilise son pouvoir de manière injuste, oppressive ou pour son propre 
intérêt au détriment des autres.
Les fidèles portent également une responsabilité à cet égard dans la mesure où ils ont parfois un rap-
port fétichiste avec le sacerdoce, considérant les prêtres presque comme des figures magiques déte-
nant toutes les solutions et toutes les réponses, créant des attentes irréalistes.  La relation entre les 
fidèles et les prêtres peut parfois être déséquilibrée. Il est important de se souvenir que les prêtres ne sont 
pas infaillibles et que leur ministère sacré ne les rend pas exempts des défauts.
Certes, lʼÉglise encourage la confiance et l'obéissance envers les autorités de lʼÉglise. Malheureusement 
cela peut ouvrir la voie à des abus de pouvoir, que ce soit dans la gestion de l'Église ou dans l'accompa-
gnement spirituel.
Si la confiance envers le pasteur est importante, elle doit impérativement s'accompagner d'une vigilance 
pour prévenir tout abus de pouvoir. Bien que la responsabilité première des abus incombe aux auteurs, il  
faut rappeler que les fidèles doivent équilibrer leur respect pour le sacerdoce avec un discernement per-
sonnel.

‘ʼ Risque des Abus de Pouvoir dans lʼÉglise...


